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Lagrande alliance
desextrênnesdrolies

;'europeennes
est connpromise

LeParti du Brexit et le PiS polonais refusent
de se joindre àMarine LePen et Matteo Salvini
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Les rêves de Marine Le Pen
et Matteo Salvini reste-

. mnt. .. des rêves. n n'a. en
effet. pas fallu longtemps, après
les élections européennes du
26 mai, pour que la COll1ltruction
d'une grande alliance des droites
extrêmes qu'Us annonçaient
s'effondre,
Successivement. le Parti du

Brexit de Nigel F~e (29 sièges)
et le parti Droit et justice (PiS,
26 sièges) en Pologne ont indi-
qué, mercredi 5 juin, qu'ils ne se
joindraient pas à la vaste union
qu'envisageaient les dirigeants
du Rassemblement national
français et de la Ligue italienne.
La «mission historique ••, selon
ses propres termes, que se serait
vu assignée, par ses électeurs, le
ministre italien de l'Intérieur, qui
jugeait possible de "changer les
règles des bureaucrates et des
banquiers "" a donc tourné court.
Les contacts de M. Farage aVllC

la Ligue n'ont rien donné, et le
Britannique, large vainqueur du
scrutin européen dans son pays,
a Indiqué qu'il ne franchirait pas
la ••ligne rouge" d'une alliance
avecM••••LePen.
n souhaite, indique-t-il, réfor-

mer son groupe Europe de la
liberté et de la démocratie
directe (EFDD), qui comptait
dans la précédente législature
4Zmembres, dont les élus du
Mouvement 5 étoiles italien et
six Français, dissidents de l'ex-
Front national
La MIS cherche un point de chute
Lavérité, à en croire des sources
parnmentaires, c'est que M. ra-
rage a même du mal ilmaintenir

son groupe à flot. Les statuts du
Parlement européen ne recon-
naissent des groupes politiques-
et ne leur allouent des moyens
en proportion de leur impor-
tance - qu'à I:ondition qu'ils ras-
semblent au moins 7 partis na-
tionaux et 25élus.
Or, l'BFDDn'en était au dernier

décompte officiel, jeudi 6 juin.
qu'à trois partis - dont leMouve-
ment 5étoiles (M5S)italien et ses
t4députés.
Mals ces derniers négocient en

fait pour trouver un autre point
de chute: ils ont sollicité les Verts
et les libéraux de lIDLE. M. Fa-
tage poutrait donc être con-
traint, avant le Brait, d'aller
pointer chez les non inscrits, une
t9horte d'élus privés des moyens
et des temps de parole des grou-
pes constitués.
LePiS,quant il lui, goûte peu la

sympathie de M. salvini. de
M•.•••Le Pen et de li\ltemative
pour li\llemagne (AiD) pour la
Russie de Vladimir Poutine. Il
restera donc au sein du groupe
des Conservateurs et réformistes
européens, d'aUlant plus qu'il Vil

en constituer le noyau dur, avec
une délégation forte de 26 élus,
autour de laquelle devraient
s'agréger quatre députés tory
britanniques et, bientôt, les nou-
veaux élus du Forum pour la dé-
mocratie (F'vD) du Néerlandais
Thierry Baudet Une arrivée qui
pcurrait toutefois effrayer les
Belges de lMianee néotlamande
(N-VA),le parti nationaliste, qui
n'apprécie pas son discours
radical.

Les ultra-
conservateurs

polonais gotitent
peu la sympathie
de M. Salvinl, de
Mme Le Pen et de
l'AfD allemande

pour la Russie de
Vladimir Poutlne

Cette conste1lation d'euroscep-
tiques, qui sera sans doute diri-
gée par un Polonais, rassemble
pour l'instant 64 eurodéputés.
C'est légèrement plus que l'Eu-
rope des nations et des libertés
(ENF, extrême droite) de
M- Le Pen et M. Salvini, aillés
aussi au Parti de la Iibertédl\utri-
che (FPO) et au Vlaams Belang
flamand, mais désormais privés
des élus du Parti de la liberté du
Néerlandais Geert Wilders, battu
aux élections.
Selon les derniers calculs du

Parlement européen. ENFcomp-
tabilise 58 sièges. La formation
d'extrême droite espère encore
rallier des élus pour atteindre
78 ou 80 sièges. ce qui en ferait le
quatrième groupe de l'hémicycle,
au coude-à-coude avec les Verts.
Même s'ils sont encore en négo-
ciation avec les trois Espagnols de
VQJJ;,lecompte n'y est pas.
Les choses pourraient enl:ore

bouger, il la marge seulement,
jusqu'au 2 juillet, date où les
groupes doivent déposer leurs
statuts. Les pièœs du puzzle que
M, Salvini se faisait fort de ras-
sembler en une seule vastel:oali-
tion resteront donc éparpillées,
sans compter que le Fidesz, le
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parti souverainiste du Hongrois
Viktor Orban, demeure au sein
du Parti populaire européen de
Manfred Weber, le candidat con-
servateur à la présidence de la
Commission. M.Orban a, œrtes,
été suspendu en mars, mais n'a
pas donné, depuis. l'impression
qu'il voulait rapidement claquer
la porte.
Courtisé par le chef de la Ligue

italienne awnt le scrutin, M.Or-
ban. vainqueur d'élections euro-
péennes qui ont permis à son
parti d'engranger 13sièges, avec
plus de 52% des voiXen Hongrie,
compte bien capitaliser sut' ce
succès et jouer un rôle tant dans
la famUle conservatrice que dans
le futur hémicycle. Si le Hon-
grois, chantre de l'illibéralisme,
devait changer de chapeile au
profit de l'EeR, il attendrait cer-
tainement que le PiS ait été con-
furté lors des élections qui se dé-
rouleront en Pologne, à
l'automne.
M. Salvini avait lancé, en avrll,

dans son fiefmilanais. son projet
d'une ••alliance européenne des
peuples et des nations », qu'U
présentait comme ••une force de
changement et de gouverne-
ment ", susceptible de bousculer
les équilibres politiques. On
pressentait toutefois que les
questions du leadership et du
rapprochement, entre des partis
essentiellement nationalistes,
n'étaient pas réglées, _
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